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Les choses de la vie
Le numéro de décembre de « J'achète
mieux » (No 55) a abordé l'aspect
caché des « choses », et de l'usage que
nous en faisons. Pourquoi achetons-
nous tant de choses Pour satisfaire
de véritables besoins (fût-ce le besoin
de l'inutile, du futile, d'un luxe inhabituel,

du rêve) ou pour compenser notre
misère intérieure Pour paraître paré
de prestige aux yeux des autres Pour
faire comme le voisin Là aussi,
comme pour tout ce qui concerne la
vie et la formation de la personnalité,
tout commence au berceau. L'éditorial
de « J'achète mieux » cite l'ethnologue
Margaret Mead qui se demande si

nous donnons à nos enfants « notre
présence, notre chaleur, notre temps
ou si nous leur fourrons dans la main
un objet substitut ».
Un thème à méditer, ainsi que d'autres,
contenus dans ce numéro : le gaspillage

planifié, l'attrait du neuf (en
matière d'équipement de ski), le
« vieux » (pour ne pas dire le rétro)
et le « design », Alice au pays du
désenchantement (les désillusions de

quelqu'un qui croyait aux promesses
de la publicité).

Se sucrer ou non
Dans « J'achète mieux » encore, une
fiche économique sur le sucre qui
hante les cauchemars des ménagères
rendues anxieuses par la crise économique.

On sait que la Fédération
romande des consommatrices a appelé
à la « grève du sucre » pour empêcher
son prix de flamber. L'article en
question a enfin le courage de préciser
clairement que le sucre n'est pas du
tout indispensable, voire même nocif
et pas seulement pour les diabétiques.
A ce propos, une information venue
d'Angleterre : un livre de cuisine

récemment publié y connaît un succès
sans précédent, le recueil de recettes
édité par l'Association diabétique
anglaise. Ce guide donne une foule
d'idées de gâteaux et puddings à
confectionner sans même une pincée
de sucre.

Des autobus moins polluants
Depuis le début de cette année, la
RATP (Régie autonome des transports
parisiens) a mis en service des autobus
marchant au gaz naturel liquéfié. Les
gaz d'échappement contiennent vingt
fois moins d'oxyde de carbone. Quand
on veut, on peut...

Histoire d'en rire
Monsieur Dupont, cadre quadragénaire,

a pris des vacances d'hiver en
Guadeloupe. Sans Madame qui ne
supporte pas les climats chauds. Mais
les voisins des Dupont étaient du
même charter. A peine de retour, la
douce voisine se précipite chez Mme
Dupont et lui dit, tout miel : « Nous
étions en vacances avec votre mari.
Entre nous, il ne s'est pas ennuyé.
Tous les matins, on le voyait arriver
à la plage, une superbe blonde, jeune
et svelte, au bras...
— Et alors répond Mme Dupont.
Vous ne pensez pas qu'à son âge, il
allait arriver à la plage avec une pelle
et un seau... »

Les recettes du mois
Le président de la République française

ayant décidé de s'inviter,
démocratiquement, chez tous les Français,
a inauguré ces repas sans chichis dans
un foyer de personnes âgées. Il y a
découvert les œufs brouillés. Et il a
eu ce commentaire historique : « Les
plats les plus simples ne sont pas les
plus faciles à préparer. » Sur quoi la
TV française s'est empressée de

demander à un « chef » renommé, la
recette des œufs brouillés. Le maître
nous a montré comment on casse les
œufs, puis les débat et comment on y
ajoute du jambon. Pressé par le reporter,

il a daigné confier que l'important,
c'était la température de cuisson. C'est
un peu court. Au cas où M. Graber
viendrait dîner chez vous et que vous
vouliez lui donner des sensations
giscardiennes avec des œufs brouillés,
je vous confie « le » truc : le feu doit
être rapidement baissé et il ne faut
pas arrêter un quart de seconde de
brasser (de brouiller) les œufs, en
remuant la poêle. Et surtout servir à

la vitesse du vent, en exigeant de vos
convives, illustres ou non, qu'ils mangent

immédiatement sans attendre que
l'assiette suivante soit servie.

Simple aussi, la polenta
Pour 1 litre d'eau salée, 200 g. de
farine de maïs qu'on jette en pluie.
Cuire en remuant sans arrêt. En
prenant des précautions car les bouillons

transforment facilement votre
fourneau en place de feu d'artifice
cuisant. Si votre maïs est fin, augmentez
la dose. Plus la farine est grosse, plus
la polenta deviendra dure. Choisir de
la grosse farine pour cette variante
savoureuse : étendez sur une plaque
à gâteau carrée votre polenta avec,
environ, 4 cm. d'épaisseur. Découpez
la masse en carrés ou en rectangles,
saupoudrez de fromage râpé et de
quelques noix de beurre, faire dorer
au four.
Se suffit à soi-même, accompagnée
d'une salade.
Nature, la polenta est idéale pour
accompagner l'osso buco ou le lapin.

Des trucs épatants
Une lectrice dont la modestie exige
l'anonymat, nous envoie ses trucs :
Pour les farces qu'elle prépare pour
la volaille, les tomates, les poivrons et
dans lesquelles entre de la mie de pain,
elle n'utilise jamais de l'eau du robinet
qui transforme la mie de pain en masse
collante, mais de l'eau minérale qui
garde au pain sa légèreté.
Les fiches individuelles : notre lectrice
n'a plus 20 ans. Tout au long de sa
vie, elle a inscrit, sur des cartes qu'elle
classe par ordre alphabétique, les
goûts et les répulsions des amis venus
manger chez elle, les mets qu'ils ne
supportent pas, ceux qu'ils préfèrent.
C'est le secret, très simple, mais qui
vient du cœur, du succès de ses
invitations.
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